
Messe à l’occasion du 56ème anniversaire  

de la mort d’Edmond Michelet 

« Vous tous qui avez été baptisés en Christ, vous avez revêtu le Christ.  

Il n’y a plus ni Juif ni Grec, il n’y a plus ni esclave ni homme libre, il n’y a plus ni 

homme ni femme ; car tous vous êtes un en Jésus-Christ. » (Ga 3, 27-28) : 

l’apôtre Paul a à cœur de souligner l’unité entre toutes choses, dans l’histoire 

et entre nous, dans le Christ. « Etre ‘un dans le Christ’ nous appelle à toujours 

garder les yeux tournés vers le Seigneur, afin qu’Il soit vraiment au centre de la 

vie personnelle et communautaire, de toute parole, action, relation 

interpersonnelle, de sorte que nous puissions dire avec émerveillement : ‘Je vis, 

mais ce n’est plus moi, c’est le Christ qui vit en moi’ (Ga 2, 20)1. »  

Lors de la mémorable veillée au stade de France, le pape Léon XIV a 

rappelé que « l’Évangile de Jésus ne conduit pas au conflit, mais invite toujours 

au pardon : tandis qu’il éclaire le drame de l’histoire, il nous forme à la 

sollicitude fraternelle. La rencontre avec le Christ ouvre au dialogue et prépare 

à sa paix, car elle offre à chaque homme et à chaque femme la promesse la 

plus grande, qui comble tous les désirs : la promesse de la vie éternelle2 ». 

Cette promesse et ce désir de la vie éternelle inscrites au cœur de 

toute personne retentit dans la béatitude proclamée par Jésus dans l’évangile 

entendu : « Heureux ceux qui écoutent la parole de Dieu et qui la gardent » (Lc 

11, 28). La Parole de Dieu est semence de vie éternelle, au baptême, et dans 

les moments du quotidien quand notre cœur s’ouvre à la charité qui vient de 

Dieu.  

Cinquante-six ans ont passé depuis qu’Edmond Michelet est entré 

dans la paix du Seigneur. Permettez-moi de laisser l’expression de saint Paul, 

« vous avez revêtu le Christ », raisonner en écho à la vie de cet être qui vous 

est davantage familier, ministre, grand résistant, figure publique. Revêtir le 

Christ, n’est-ce pas la quête d’Edmond Michelet tout au long de sa vie ? Au 

moyen – par exemple - de l’emploi du temps3, comme en prison, où il témoigne 
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d’un rythme quotidien marqué par la prière de l’angelus, la lecture de la Bible, 

la messe, le chapelet, les vêpres et la prière du soir.  

Le souci d’Edmond Michelet, en déportation et plus largement, fut 

aussi « le service des autres » : « il ne possédait rien, alors il se donna », écrit 

Claude Michelet4. Et puis, comme il a souvent été rapporté, « l’Eucharistie le 

transfigurait5 ». « Il avait toujours cru à l’indéniable Présence Réelle, mais c’est 

à Dachau qu’il eut la possibilité de vérifier, en tant que témoin, l’incroyable 

apaisement qui suivait la communion des mourants ou des malades ». Vous 

pourriez ajouter beaucoup d’éléments pour donner chair à cette expression de 

saint Paul : il cherchait à revêtir le Christ ! 

Une expression me touche particulièrement : « homme d’état 

franciscain6 », que je rapproche du dépouillement rapporté dans Rue de la 

Liberté : à l’arrivée au camp, ce fut le dépouillement de tout, vêtements et 

objets personnels, pour déambuler nus avant de recevoir « d’inimaginables 

hardes7 ». Comme Jésus dépouillé de ses habits. Comme François d’Assise se 

dépouillant de tout pour confesser le nom de Dieu : Père ! Un Nom qui se 

prononce à partir de l’indigence et qui donne paix et force dans des épreuves 

que nous avons du mal à mesurer.   

A ce moment de notre histoire nationale et européenne, avec Edmond 

Michelet et Robert Schuman, écoutons le pape Léon XIV, à Metz, le 28 

septembre, nous inviter à faire mémoire de  « l’héritage européen commun », 

qu’Alcide de Gasperi décrivait ainsi : « cette morale unitaire qui exalte la figure 

et la responsabilité de la personne humaine, avec son élan de fraternité 

évangélique, son respect du droit hérité des anciens, son culte de la beauté 

affiné au fil des siècles, et sa volonté de vérité et de justice aiguisée par une 

expérience millénaire8 ». Amen. 

Frère Eric Bidot, ofm cap, samedi 10 octobre 2026 

Eglise Saint Sernin, Brive-la Gaillarde.  
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